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Cborégraphie: Nacho Duato 
Musique : Claude Debussy (Pastorale el Fi­
nale de la Son ate: pour jlule, violan et harpe 
(1916), Syriru (1912/ 1913), Danse sacrée et 
Danse profane (1904) 
Scénographie: Walter Nobbe 
Costumes : Susan Unger 
Lmnileres : Nicolás Fischtel 

Premiere mondiale par le Nederlands D2I1s Theater 
el l' AT&T Danstheater Den Hague, le 21 novembre 
1991. 
Premiere par la Compafua Nacional de Danza au 
teatro de la Zarzuela de Madrid, le 11 décembre 
1992. 

Littéraleme!l1t, Duende signifie lutin ou fée, 
comme ceux qui rangent, dans certains contes, 
les jouets des enfants, le soir tombant. Mais 
cela peut également vouloir dire vaurien, enfant 
méchanL. Une personne peut avoir du 
"duel'1de " quand elle dégag,e beaucoup de 
charme et de ravissement, une attirance ma­
gique. En Andalousie, on dit qllle fe flamenco a 
du "duende ", ce qui est difficilement tradui­
sible dans une autre langue. Nacho Duato 
adore, depuis toujours , la nmsique de Debussy. 
Quand ill'écoute, il visualise des formes. C'est 
pourquoi il considere Duende comme une 
ceuvre sculpturale ; des corps et des mouve­
ments en harmonie avec la musique. 
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Pastol"ale : Alexandra Scott, .África Guzmán, 
Patrick de Bana. Syrinx : Eva López Crevillén, 
Antonio Calero. Finale : Kim McCarthy, José 
Manuel Armas, Luis Martin Oya. Danse sacrée 
: Emmanuelle Berard, Patrick de Bana, Catherine 
Habasque, Antonio Calero, Ruth Maroto, José 
Antonio Beguiristáin. Dame profane : toute la 
compagrue. 
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Bertha Bermúdez, Patrick de Bana, Emmanuelle 
Berard, Thomas Klein, África Guzmán, Luis 
Martin Oya, Cristina Hortiguela, Kim McCarthy, 
Catherine Habasque, Antonio Calero, Lesley 
Telford. 
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Mar Baudesson, Emmanuelle Berard, Emma­
nuelle Broncin, África Guzmán, Alexandra 
Scott, Lesley Telford, Patrick de Bana, Antonio 
Calero, José Antonio Beguilistáin, Demond 
Hart, Luis Martín Oya, Ivano Rossetti. 



Chorégraphie : Nacho Duato 
Musique : Alberto Iglesias 
Mise en scene et costumes : Nacho Duato 
Lumieres : Miguel Angel Carnacho 

Premiere mondiale par la Compañia Nacional de 

Danza au Palais des Festivals de Cantabria, Santan­

der, le 17 avril1997. 

En collaboration avec la Scene nationale de Saint­

QuentID-en-Yvelines, pans. 


Apres Cautiva (1993), Tabulae (1994) et Cero 
sobre Cero (1995), Selfest tille nouvelle collabo­
ration associant Nacho Duato et Alberto Iglesias. 
Dans un monde OU les problemes matérie1s sem­
blent envahir notre vie, l' etre humain en tant que 
tel est re1égué aune place marginale dans notre 
compréhension de la réalité . Quelque chose pa­
raít s , interposer entre chaque etre humain et sa 
conception de tui-meme ou des autres. Le mo­
ment semble done opportun pour réfléchir sur 
l' essence de l'etre humain dont la valeur de­
meure intacte bien que dissimulée derriere un 
épais brouillard de facteurs étrangers. 
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Chotégraphie : Nacho Duato 

MIse en scene : Nacho Duato 

Costmnes : Nacho Duato (avec la collabora­

tion de Ismael Aznar) 

Musique : musique espagnole ancienne ­
XV et XVI siec1es (Can90ns de la Catalu­

nya milIenaria - El Mestre, musique popu­

laire catalane interprétée par La Capella Reial 

de Catalunya, sous la direction de Jordi Sa­
vaR Canciones y Danzas de España et Es­
pañaAntologia de la Musica Española) 
Lumieres : Nicolás Fischtel 
Texte : Garcilaso de la Vega 
Voix : Miguel Bosé 

Chorégraphie créée par la Compafua Nacional 
de Danza au Thérure de Madrid le 11 avril 1996 

Nacho Duato s ' est inspiré de la musique 
espagnole des sü::c1es d'or qui, associée aux 
vers sublimes de Garcilaso de la Vega, sert 
de fi1 conducteur entre l'aspect logiquement 
contemporain de la danse de Por Vos 
Muero et la référence historique. 
Aux XV et XVI siec1es, les danses, qui fai­
saient partie de l'expression du peuple et des 
autres couches sociales, offraient un reflet 
vivant de la culture de ce temps. Por Vos 
¡\;Juero est un hommage au role essentie1 
joué par la danse dans nOtre société. 


